
Alliance suisse des gardes-malades,
assemblée générale annuelle

Objekttyp: Group

Zeitschrift: La Croix-Rouge suisse : revue mensuelle des Samaritains suisses
: soins des malades et hygiène populaire

Band (Jahr): 29 (1921)

Heft 10

PDF erstellt am: 27.05.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch
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Le Dr Charles Krafft t
membre de la Direction de la Croix-Rouge

Un des membres lc plus rücemmcnt
nommd ä la Direction do notre Croix-
Rouge nationale a etü empörte subitement

par uue affection cardiaque le 10 aofit
1921: le Dl Charles Krafft de Lausanne.

II repi'6sentait au Comitö central une des

organisations affilidcs ä la Croix-Rouge,
ddcole des gardes-malades de La Source

dont il 6tait le directeur actif et devouü

depuis 1891.
Pen aprhs avoir 6t6 nomme ä la Direction

de La Source, la plus ancienne
institution d'infirmieres lai'ques en Suisse, il
fondait la Clinique do Beaulieu, puis en

1907, dlnfirmeric dc Lausanne, autant
d^tablissements on ses elhvcs pouvaient
perfectionner les connaissances nKdicales

qu'il savait si bieu enseigner. En 1909,

avec l'appui de la Croix-Rouge vaudoise,
il organisait Le Foyer, un home de gardes-
malades libres ä Lausanne.

Pour toutes ces institutions, mais parti-
culiferement pour La Source, la mort du
Dr Krafft, qui n'avait que 58 ans, est une
tres grande perte.

Au sein de la Direction de la Croix-
Rouge suisse dont lc d&funt ne faisait
partie que depuis deux ans environ, sa

place laissera un trhs grand vide, car le
D1 Krafft s'intdressait vivement ä tontes
les questions concernant le nursing.

Nous presentons ä sa famille — et

sp6eialement ä sa collaboratrice d6vou6e
^pne Krafft — l'expression de notre
Sympathie trhs respectueuse.

Alliance suisse des gardes-malades, assemblee generale
annuelle

L'Alliance suisse des gardes-malades qui
compte sept sections, soit Celles de Berne,
Bale (2), Zurich, Neuchätel, Genhve et

Lucerne, a tenu son assemble g6n6rale
A, Neuclnttcl le dimanche 11 scptembre
1921.

Toutes les sections 6taient representees

par de nombreux deKgues, de sorte que
ce fut devant prhs dc 80 infirmiercs ct
infirmiers que le I)1 Ischer, president,
ouvrit la seance ä lTIötel de vide.

L'alliance compte aujourd'hui 1491

membres, soit une augmentation de 126

sur l'annee dernihre.
Les deiegues ont accepte la gestion et

les comptes qui presentent 1600 fr. aux
recettes ct 1400 fr. aux d6pcnscs cou-

rantes. La caissc de secours, dostinee ä

soulager des membres tombes dans le

denuement soit ä cause de leur age, leur
incapacite de travail ou leur maladie,
posshde ä cc jour un capital de 36,700
francs, mais il est cntendu en principe
que la caisse ne d6ploiera ses effets que
lorsque le capital aura atteint 100,000 fr.

Le r6sultat favorable des comptes an-
nuels permet ä l'assemblec de voter un
versement de 1000 fr. ä la caisse de

secours. II est decide aussi que les sommes

recues de la part des candidats aux exa-
mens seront remises par parts 6gales ä

la caisse de secours et au compte cou-
rant de dalliance.

La gestion du home des infirmieres de
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Davos on plusieurs do nos membres ont

pu aller se reposer et recouvrer la santti

en acceptant un travail 16ger, est adoptee

sans discussion.
L/ordre du jour appelle la question du

costume. On commence par le bonnet qui,
au point de vue hygiünique et esthütique,
a 6t6 critique par la section de Geneve.

Une longue discussion s'engage au sujet
de cette coiffure, discussion parfois un

peu confuse mais qui permet ä un grand
nombre de gardes (meine ft des messieurs!)

d'exprimer lcur opinion. Tandis que les

unes voudraient un bonnet souple qui
puisse emprisonner les cheveux, d'autres

— et il semble que ce soit le plus grand
nombre — düsirent le maintien du bonnet

rigide actuellement en usage. Apr&s avoir
discut6 pendant prfes d'une heure, on
decide que cette question tepineuse sera ren-
voy6e ä une commission formte de d6l6-

guees de chaque section, et qui rappor-
tera — avec modules ä Fappui — lors
de la prochaine assemble g6n6rale. D'ores
et düjä on sc rend compte qu'il sera bien
difficile de «mettre tout le monde sous
le mtoe bonnet»

On apprend ensuite que la quality des

Stoffes adoptees pour les costumes de toile
des infirmiferes laisse ä d^sirer depuis la

guerre; la commission du costume s'oc-

cupera de cette affaire et rapportera aussi

en 1922.

Enfin certaines critiques ayant ete faites
au sujet de l'insigne en argent de l'alliance,
on fait circuler des modfeles nouveaux dont
seul I'cncadrement a et6 modifiö afin de

rendro l'insigne d'aspect moins lourd.
L'assemWie adopte le modfele le plus D-

ger, soit celui dont toute bordure a dis-

paru; le medaillon lui-meime reste iden-
tique ä Fancien modele.

Au repas qui suivit, le president a

poi't6 la sant6 de Falliance et a remerci6
les Neuchätelois pour leur gracieuse re¬

ception. Le porte-paroles de ces derniers

a repondu et a dit entr'autres:
« La profession que vous avez embrassüe

est une des plus belles, parfois une des

plus difficiles qui soit, mais aussi une
des plus utiles ä Fhumanitd souffrante
et Dieu sait combien notre pauvre
humanity souffre depuis quelques ann^es,
combien les peuples et les individus ont
besoin de soulagement, de rticonfort, de

soins d^voiiüs, de consolations!
C'est ä vous tout particuliferement, ä

vous qui etes continuellement aupres des

malades, de ccux qui souffrent morale-
ment et physiquement, qu'il importe d'a-
voir cette douceur, cette sörünitü, cette

bienveillance, cette bontti, qui semblent
avoir disparu de la surface terrestre ou
les suites de la guerre ont laissö des

traces si profondes et si douloureuses.

En 1557, il y a done plus de 360 ans,
les prescriptions concernant les gardes-
malades d'un hopital d'enfants ä Londres
ütaient les suivantes:

« Yotre emploi dans cette maison sera

d'y servir fidfelement et loyalement; d'y
ob6ir ä vos supürieurs.

Vous fuirez et üviterez avec soin tous

murmures, aigreurs, r^voltes et intemperances.

En vos manieres, vous serez vertueuses,
aimables et diligentes.

Vous garderez et gouvernerez avec soin
tous ces tendres enfants qui vous sont
confiüs, et les nourrirez et üleverez saine-

ment, proprement et avec douceur.
De meme, vous aurez ä maintenir vos

Salles propres et agr6ables.
Afin d;6viter toute oisivitü, vous vous

occuperez — lorsque votre emploi au-
prfes des enfants sera termini — ä quelque
autre travail tel que filer, coudre, re-
priser et r6parer le linge et les vötements,
ou toute autre tache que Fob6issance vous
fournira.
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Vous veillcrez ä ce que tons les

enfants, avant que d'etre mis au lit, soient

propremctit lavös, et, aussitöt apres, chacune
de vous ira prendre son repos, sans plus
tarder.

Tels sont les points importants de votre
emploi, et vous devcz mcttre tous vos
efforts ä les garder et observer, sous peine
d'ötre expulsöes et bannies de cettc mai-

son, sans retour. Et si vous observcz

quelque faute ou manqucmcnt en quel-
qu'un des servitcurs de la maison, il est
de votre devoir d'en avertir aussitöt le

directeur, sans d'ailleurs y meler vos
reflexions personnelles ni vous occuper de

ce qui ne vous regarde pas.»
Au point de vue moral, ces prescriptions

contiennent ä peu pres tout ce que
nous demandons aujourd'hui ä nos infir-
mieres. Mais au XVIe siöcle, et meme

encore au XIXe, lo niveau professionnel
moyen des gardes-maladcs ötaitincroyable-
ment bas. Bcaucoup ne savaient ni lire
ni öcrire, un grand nombre so recrutaient
dans la lie de la population, de Sorte

qu'au lieu d'etre des infirmieres intelligentes

et bien stylöes, sachant efficace-
ment collaborer au travail des mödecins,
elles n'ötaient que des aides machinales,

trop souvent bien au-dcssous de leur
täche.

Aujourd'hui, l'infirmiere moderne peut
et doit dövelopper ses connaissances profes-

sionnelles, et, en Suisse, notre association

- le « Krankenpflegebund » auquel vous

appartenez — est une de ces institutions
qui chcrche ä relevcr votre profession, ä

complöter cctte education technique que
la mödecino moderne rend toujours plus
indispensable.

Au-dessus do ces capacity acquises
se placent les qualites innees, de pitiö,
de Sympathie, de douceur, de tact, de

finesse, qu'on a aussi chcrche ä dövelopper
en vous dans les öcolcs suisses par les-

quelles le plus grand nombre d'entre vous
avez passö pour vos ötudes d'iufirmieres.

Nous devons ötre reconnaissants de

possöder eil Suisse une phalange de gardes-
malades dans lesquelles nous pouvons avoir
toute confiance, et une des institutions
qui contribucnt le plus ä selectionner le

personnel infirmier de notre pays est

satis contredit 1'Alliance suisse des
gardesmalades. »

En terminant, le Dr de Marval a levö

son verre ;i la santö du D1' Ischer, president

central, et l'a remereie pour toute
la sollicitude qu'il ne cesse de vouer it

l'alliance.
Une visite sommaire au nouvel höpital

de la ville de Ncuchatel qui a bcaucoup
intöressö les döleguös, a ötö suivic d'un
« quatre heures » qui a terminö d'uuc fa-

gon tres coufortable cette excellente journöe.

-o—°

Seeours aux affames russes

Le Haut Commissaire nommö pour ravi-
tailler la llussie a envoyö dernierement
de Riga le tölögramme suivant it l'Union
internationale de secours aux enfants dont
le siöge est ä Geneve:

« Des centaines de mille enfants russes
meurent de faim et des millions d'autres

sont menaces du meme sort. Convaincu

que seul nil effort sans pröeödent, entrepris
de suite, pout les sauver, je prie l'Union
internationale de sccours aux enfants de

faire appel aux homines, aux femmes et

particulierement aux enfants pour qu'ils
donneiit promptement tout ce qu'ils peuvent
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